
La fin de l’année, période des sempiternels bétisiers, des bilans, des
sujets redondants sur «comment maigrir avant les fêtes», «comment
bien recevoir vos invités» ou encore «comment affronter le coup de
blues de l’hiver».
Expresso pouvait suivre la même voie et bien non ! Une nouvelle fois
eXpresso innove en devenant le premier journal pour sourds et mal-
comprenants. Pourquoi un telle démarche? Parce que, sans vouloir dou-
ter ne serait-ce qu’un instant de  la capacité cognitive de certains de nos
lecteurs force est de constater, et nous en sommes encore atterrés, que
tous ne comprennent pas l’humour, surtout quand il est noir. Non!
Martin n’est pas Xénophobe. Non, Martin n’est pas de droite. Il est lui. 
Un être drôle, sympa, gentil, gourmant, poli, célibataire, jeune, homme
d’idées, ex-adhérent à l’UNEF, cofondateur de TNT et grand amateur de
nougats chinois et de tout ce qui se bouffe (pour lui envoyer les boîtes
voir l’adresse en quatrième de couverture). 
Tout ça pour vous dire que face à tant d’incompréhensions latentes nous
avions plusieurs solutions : ajouter des textes d’avertissement, suppri-
mer l’humour, ne rien écrire, sortir un numéro avec des pages blanches
pour protester ou encore adopter la signalétique du CSA.  Non, nous
avons choisi une solution haut de gamme, du jamais vu, du sensationnel
l’assistance on line électronique. D’un simple courriel nous vous enver-
rons les sous-titres pour les cons. Les «meilleures» questions seront dif-
fusées avec un plaisir non dissimulé. Car, même si temps ne fait rien à
l’affaire, que lorsqu’on naît con, on est con on mérite pleinement d’être
invité, le mercredi soir pour un diner con-vivial.

 L’ami de Noël

Édito:

L’université et vous:
Échanges de bons procédés

Dossier Page 4 et 5

Le saviez vous ?
 Grand Succès pour le club Salsa et le club ciné. (Page 2)
L’obscurité bientôt dans la nouvelle bibliothèque ?

(page 8)

Édition du 17 Décembre 2001
Numéro 2 — «Mensuel»

Note aux abrutis : cet édito contient de l’humour

•être actif à l’université
•Le DU d’administrateur étudiant
•Le Fave



Page N°2        —       Expresso jounal de l’ULMV

Le B.D.A.E. pourquoi ? Pour qui ?

Le Bureau Des Activités Etudiantes de
l’Université de Marne La Vallée est une asso-
ciation loi 1901 de l’Université. Elle a pour

but d’améliorer la qualité de vie étudiante… Sur le
plan pratique, notre but est d’offrir à tous les usagers
de l’Université, un maximum de services afin que
notre fac ne soit plus uniquement un simple lieu
d’apprentissage.

C’est un lieu de vie agréable, ouvert à toutes
et tous, que nous souhaitons créer. En effet, nos acti-
vités s’ouvrent aux étudiants de toutes filières et de
tous âges, ainsi qu’aux profs et autres maîtres de
conférences ou chargés de TD, ou encore aux
I.A.T.O.S.

Nous proposons déjà :
• 5 grosses soirées à l’année

• De petites soirées à thème
• Un club Salsa : cours avec prof agréé.
• Un club de Danse Africaine : cours avec

prof agréé et groupe de percussions.
• Un club Ciné : projection gratuite et

ouvertes à tous le monde 
• Un club de Jeux : cour avec prof d’échec

agréé et pratique de jeux divers…

• Un club de Hand : en partenariat avec
l’A.S. de la fac, entraînement avec un prof et compé-
titions sur la cité Descartes.

• Un club voile : week-end d’entraînement
en vue de participer à la Course Croisière de
l’HEDEC.

Pour toutes ces activités,
ON A BESOIN DE VOUS !

Le B.D.A.E. est aussi ouvert à tous les nou-
veaux projets , quels qu’ils soient, venez nous voir
pour les réaliser !

Claude Avisse, président du BDAE, a été élu
au conseil d'administration sur la liste généraliste
TNT, le mouvement local de l'université. N'hésistez
pas à venir lui parler de vos problèmes en vous ren-
dant au local du bdae (bâtiment copernic) ou écrivez
à TNT à elu@chroni.be

B.D.A.E.U.M.L.V.
Bâtiment Copernic – Bureau OS 150

tél. : 01-60-95-73-91

Séjour au sky : sortez les mains de vos moufles !
Magne-toi faut payer avant vendredi 21/12!

Chausser vos skys ça vous dit ? Partez du 19 au 26 janvier 2002 aux deux Alpes avec trajet Aller/Retour en
car, pension complète, forfait remontées mécanique, taxe de séjour et location (du matériel) et du logement
(coin cuisine, salle de bain, chambre avec 1 lit 2 personnes et un salon doté d’un clic-clac 2 places) pour 375¤
tout compris ! Prévoyez 15¤ (100 F) de plus pour l’assurance.

Pour plus de renseignements contactez Nicolas au 06-87-31-60-45.
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Vous avez été nombreux à repondre
à l’appel de l’exotisme. En moins
du semaine le club salsa, dont les
cours sont assuré par un véritable
enseignants, a dû afficher complet
avec 18 couples soit autant de gar-
çons que de filles. ( Effectivement
si vous êtes homo, vous aurez du
mal à trouver votre partenaire…
enfin quoique ;o) ).

Pour plus de renseignements
contactez le bdae, bâtiment
Copernic

C’est ce que vous propose chaque mercredi à 19 heures, audito-
rium Copernic, le Ciné Club de l’université. Confortablement
installés vous apprécierez la programmation variée, les discus-

sions après chaque film et surtout, vous choisirez le film de la dernière
séance d’un cycle. En effet, les films sont regoupés par thème avec la
diffusion d’œuvres récentes et anciennes pour faciliter les parallèles et
ouvrir de nouveaux horizons. J’en profite pour vous signaler qu’après
O’Brother, l’armée des 12 singes, la guerre des mondes, bunker palace
hotel le Ciné-Club donnera dans l’humour le mercredi juste avant les
vacances (le 19/12) avec la diffusion de la vie de Brian des monthy
phytons. Rigolade assurée!

Chaque mercredi, 19h, un film,  auditorium bâtiment Copernic.
Gratuit.

BDAE on line: 
Depuis le 10 décembre le BDAE a ouvert son site : http://www.bdaemlv.fr.st.

L’unef et T N T disposent d’une
vision très différente des biblio-
thèques de l’université. Alors que
les premiers souhaitent la
construction d’une gigantesque
bibliothèque centrale de plus de
300 millions de francs et impli-
quant la fermeture de toutes les
autres, T N T défend l’idée de
bibliothèques de proximité, dotée
d’une meilleure ambiance de lec-
ture et surtout, dotée de livres en
nombre suffisant. Des livres, vous
ne croyez qu’il s’agit de l’essen-
tiel?

Contactez TNT : elu@chroni.be

Le CROUS de Créteil doit trouver 180 millions de francs pour
équilibrer son budget 2002. Après un recentrage sur le logement,
une rationalisation en cours de la restauration, notre Crous, qui

vient d'éviter un déficit de 12 millions en 2001, est en train d'essayer
d'obtenir une rallonge de l'éducation nationale et du CNOUS. Les solu-
tions envisagées ? Encore plus de rationalisation, à savoir la fermeture
des resto U ouverts le samedi matin et sous fréquentés, des "structures
mobiles de repas chaud" (aller donc faire un tour au resto rue du Bois de
l'Etang pour voir à quel point c'est bon et diversifié).

Les étudiants n'ont pas fini de voir le service se dégrader. Les élus TNT
demandent avec vigueur la création de comités locaux d'usagers pour
surveiller de très près l'évolution du service offert.

Contacter TNT par courriel elu@chroni.be ou Jean au 06-64-81-84-68

Séances de ciné GRATUITES !

Club Salsa :
THE succès !

Bibliothèques en débatUne aide sociale pour le CROUS ?
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Étudiants acteurs de
l’université! 

On vous le dit à longueurs de colonnes
les étudiants doivent être des acteurs à
part entière de l’université. L’université a
pris des mesures pour intéresser les élus à
leurs tâches et leur donner les clefs de
compréhension quitte à se prendre une
balle dans le pied.

En effet lorsque l’étudiant est
absent physiquement, domaine dans
lequel nos prédécesseurs excellaient, ou
«qu’ils étaient tellement mauvais qu’on
préférait lorsqu’ils n’étaient pas là» (Cf
un élu enseignant du CA) il n’y a pas
d’opposition possible ou de discussions
inattendues.

En revanche lorsque l’étudiant est formé,
il peut comprendre et de ce fait intervenir
jusqu’à devenir un "emmerdeur". Mais si
ce trublion peut l’être à bon escient, en
proposant de nouvelles idées, en les
menant à terme, en défendant les étu-
diants comme le font par exemple vos
élus T N T tel que Jean Bernard et
Matthieu Richard à propos des DEUG de

sciences, Claude Avisse concernant les
DEUG d’éco-gestion ou encore Delphine
Faye, Nicolas Guy et Caroline
Courouneau, ainsi que Sarah Sitbon
d’UEA et votre charmante élue d’enfin
représenté, il peut aussi être un «emmer-
deur» au sens péjoratif du terme, en s’op-
posant par principe ou en essayant de
faire voter des motions inutiles sur tout et
n’importe quoi, faisant fi du rôle du pré-
sident de conseil.

Cette idée de formation, qui
repose sur le principe du «celui qui com-
prend peut participer», l’université l’a
mise en place pour les élus étudiants des
conseils centraux qui le souhaitent et se
concrétisent par la délivrance d’un diplô-
me universitaire d’administrateur, aux-
quels, autant vous le dire tout de suite,
l’ensemble de vos élus TNT et UEA par-
ticipent. J’en profite d’ailleurs pour vous
rappeler que les élus TNT et UEAont été
systématiquement présents à l’ensemble
des conseils dans lesquels ils ont été élus
directement (CA, CEVU) ou non ( com-
mission du budget, bureau du prési-
dent…).

Un diplôme d’administra-
teur étudiant

Un diplôme délivré par l’univer-
sité pour donner une preuve de la partici-
pation des étudiants, il fallait y penser!
Les élus inscrits reçoivent donc une for-
mation sur l’histoire de l’université, le
budget, les différents corps et statuts, le
pouvoir de chacun, les diplômes.

Bref ils peuvent donc savoir
«comment ça marche». Ces séances se
déroulent assez tôt, e 8h à 10h le vendre-
di, dans une ambiance bon enfant et de
travail. Et oui, il faut se lever ;o)! Ah, le
sens du sacrifice… Heureusement, les
petits gâteaux de Anne Picard, secrétaire
générale adjointe de l’université permet-
tent de convaincre les plus affamés (de

savoir bien sûr) d’entre-nous.
«Aaaaaaahhhhhhh des gâââââ-
tooooooooo! Merci! Merci! Merci!»
avais-je d’ailleurs tendance à crier
chaque vendredi matin… Je vous rassure,
ce n’est pas un conte dans lequel une
méchante sorcière voudrait me passer au
four. Et puis, je m’oppose sans crainte
puisqu’à Marne, ceux qui ne sont pas
d’accord, on ne les tue pas, on les exile!
*rires* 

Ces séances sont aussi l’occa-
sion pour les élus étudiants de discuter
entre eux (enfin, ceux qui le souhaitent)
et surtout, de briser la glace, que certains
voudraient nous faire croire comme
immuable et infranchissable, entre étu-
diants d’une part et les enseignants et la
direction d’autre part.
Les cours étant terminés, et le partiel
ayant eu lieu le 7 décembre, j’ai proposé
que l’on se retrouve autour de petits-
déjeuners «discursifs» tous les 15 jours
pour prolonger cette ambiance de travail,
favorable à l’ensemble des étudiants. Le
reste des cours, c’est l’année prochaine!
Les élus sont évalués par un mini-partiel,
un mémoire et leur présence aux conseils.

CONSEIL DES ÉTUDES ET DE LA
VIE UNIVERSITAIRE:

LA DISCUSSION

Le CEVU discute les orientations de
l’université. Son avis est consultatif
mais il dispose tout de même d’un
rôle important dans les études, la vie
de l’université (comme son nom l’in-
dique).

Un projet désaprouvé par le CEVU
peut néanmoins être mis en œuvre si
le CA le souhaite.

Il s’agit d’une tribune très intéressan-
te pour les élus étudiants, d’autant
plus que leur poids est proportionnel-
lement plus important qu’au CA.

CONSEIL
D’ADMINISTRATION:

LA DÉCISION
Le CAvote les grandes orientations de
l’université. Il discute et vote, le cas
échéant, le budget, moment fort de
l’université. Le président de l’universi-
té (Dominique Perrin) préside la séan-
ce et est le seul à pouvoir proposer un
sujet au vote. Il est composé de 33
membres issus des 3 collèges de l’uni-
versité (étudiants, enseignants, person-
nels) dont 7 étudiants et des personna-
lités extérieures élues par le conseil.
Depuis le 20 décembre 2001, ce
conseil élit aussi le Vi c e - P r é s i d e n t
Etudiant  obtenu par vos élus T N T l o r s
de la réforme statutaire du 8 novembre. 

L’université et vous:
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Les étudiants en province

Nous avons aussi un séminaire
annuel dans une autre université de
France, ce qui nous permet de nouer de
contact avec d’autres élus et de voir un
peu «comment c’est ailleurs». Ne vous
inquiétez pas, nous nous tenons bien. Et
puis, je dois avouer qu’il y avait de très
bons croissants, très loin de ces trucs
parisiens. Si vous connaissez une excel-
lente pâtisserie écrivez-moi (jean@chro-
ni.be)
Bref, un petit week-end de fin septembre
avec trajets, hébergement et nourriture
(nan, ce n’est pas une obsession) com-
pris. Mais nous travaillons. Après l’effort,
le réconfort avec sorties (non organisées)
avec des étudiants autochtones.

Cette année nous sommes allés à Rouen
où nous avons rencontré des étudiants
très sympathiques d’une part.

Pour résumer, formés, vos élus
vous défendent mieux. D’autant plus que
nos «enseignants» sont loin d’être tous
dans une quelconque ligne «présidentiel-
le» qui viserait à obscurcir nos esprits cri-
tiques en formulant souvent des critiques
acerbes.

Désormais plus de doute: pour
vos idées, suggestions, problèmes, du
plus anecdotique au plus complexes, écri-
vez à TNT, la force étudiante locale de
l’université à tnt@chroni.be

Jean Bernard, étudiant qui dynamite
le bureau du président.

BUREAU DU PRÉSIDENT

Les réunions sont quasi-hebdoma-
daire. La présence des étudiants
est essentiel car il s’agit d’un véri-
table centre de pouvoir et de dis-
cussion. L’étudiant présent était
élu par le CA sur proposition du
président. Actuellement votre
représentant est Jean Bernard
(jean@cnous.net) jusqu’au 20
décembre. Ensuite, il sera rempla-
cé par le vice président étudiant
qui sera élu par le CA le 20/12 jus-
tement.

Vos élus TNT (elu@chroni.be) le message sera transmis.
Jean Bernard (licence de sociologie), élu au CA et membre du
bureau du président et membre du bureau du CA.
Claude Avisse (deug d’éco-gestion), élu au CA.
Caroline Courouneau (Capes espagnol), élue au CA et membre
du bureau du CA.

Mathieu Richard (maîtrise d’informatique), élu au CEVU et
membre de son bureau
Delphine Faye (licence de sociologie), élue au CEVU
Nicolas Guy (deug d’éco-gestion) élu au CEVU 

Vos élus non-TNT
Sarah Sitbon, Gamberoni Clément (IUT), Sabrina, Va l è r e ,
Cyrille, Nicolas, Sandra.

Vos élus…

Depuis peu, le FAVE (Fonds d’Amélioration de la Vi e
Etudiante) a été rebaptisé par, je vous l’accorde, ce sigle impro-
nonçable : le FSDIE (Fonds de Solidarité et de Développement
des Initiatives Etudiantes).

D’OU VIENT L’ARGENT DU FAVE ?
Jusqu’ici, le FAVE s’autofinançait c’est à dire qu’il était ali-
menté par une partie des droits d’inscription que nous versons à
l’université.
Ressortez votre bulletin de versement et vous observerez que
cette année, nous avons tous versé 57 francs au FAVE.
Avec «l’avènement du FSDIE», le fond sera toujours alimenté
par les cotisations étudiantes, mais aussi par d’autres moyens
internes à l’université et/ou d’une aide apportée par les collecti-
vités locales.
En bref, il y aura plus de tous!

EN QUOI CA VOUS CONCERNE ?
Ca vous concerne, parce que les crédits du FAVE (et donc du
FSDIE) sont réservés à:
• L’aide aux projets étudiants; peuvent être financés, par
exemple, les projets des associations culturelles, sportives, des
actions de bénévolat étudiant et tout autre initiative collective
des étudiants.
• Une aide sociale aux étudiants en difficulté, qu’ils soient
boursiers ou non et quelque soit le niveau d’étude ; n’entre en
considération que la situation de l’étudiant.

Alors, si ce fond existe, servez-vous en ! (à bon escient évidem-
ment !)

Delphine

C’EST QUOI LE FAVE ? Ne zappez pas, ça nous concerne tous !

Échange de bons procédés
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Edf et la propagande par Lolo
Une entreprise qui produit plus de 80% d’électricité d’origine
nucléaire (une énergie polluante, dangereuse, produite dans des
centrales qui ont dépassées leur durée de vie, oui, je parle de la
France qui dispose de centrales prévues pour durée 30 ans et
dont EDF a rallongé l’exploitation à 40 ans pour cacher la failli-
te économique et l’impasse technique des déchets et du déman-
tèlement) peut elle se donner une image d’une entreprise écolo-
gique via une campagne de pub avec pour slogan «EDF partici-
pe au développement durable»?

La guerre contre le terrorisme par Tonny et Georges
Le terrorisme peut être le fruit d’individus puissants s’appuyant sur des réseaux multinationaux, présents dans les pays occiden-
taux ou non. Ces réseaux sont cachés et secrets. Au nom de " la guerre contre le terrorisme " peut-on détruire des Etats souverains,
quelque soit leur mode de gouvernement ?
Ce concept a réduit l’Afghanistan à néant sans résoudre les problèmes. Maintenant, au nom de cette même guerre contre le terro-
risme, Ariel Sharon (Israel) détruit l’état Palestinien. Et demain quelles seront les victimes ? Les populations civiles de ces pays. 

L’étudiant consommateur
par Jean-Marie
Un étudiant qui ne vient à la fac que pour suivre les cours, qui
ne lit jamais les panneaux d’affichage, qui ne s’intéresse pas à
la vie associative, ni de près, ni de loin, peut-il légitimement
affirmer qu’il n’est pas informé et qu’il ne se passe rien à la fac?

La presse et la politique par Serges
Une presse contrôlée par un parti politique offre-t-elle de l’information ou une information orientée ? Dans ce cas abuse-t-elle le
lecteur en lui cachant les personnes aux manettes ? Si cette presse indique l’implication de ses rédacteurs en proposant l’ouvertu-
re aux autres " partis " au nom de la stricte application de la liberté d’expression n’est elle pas plus juste ? Autrement dit, une pres-
se honnête n’est elle pas une presse qui donne à ses lecteurs une information neutre sur la position du rédacteur qui écrit néces-
sairement un article orienté car disposant de ses propres idéaux ?

Père Noël, bonjour et merci d’avoir bien
voulu répondre à notre invitation. La pre -
mière question que nous aimerions vous
poser concerne bien sûr la nature de vos
activités du 26 au 24 décembre de l’an -
née suivante. Comment se porte votre
petite entreprise ?
P.N : c’est une question que l’on me pose
assez souvent. Vos lecteurs ayant atteint
l’age de raison depuis quelques temps
déjà, je peux vous répondre franchement.
Cela fait belle lurette que je ne fabrique
plus moi-même ce que vous trouvez dans
vos chaussettes le matin de Noël !

Nous avons choisi d’évoluer
avec notre temps. La petite fabrique de
jouets que vous connaissiez a atteint une
nouvelle dimension puisque nous
sommes désormais une valeur sûre de
toutes les plus grandes places boursières.
Vous avez actuellement devant vous le
PDG de la société MCA :
MerryChristmasAdvertising ! 

Bien entendu, nous avons ren-
forcé nos capacités productives et déve-

loppés notre communication externe,
notamment par la mise en place de
3.468.253 sites Internet, mais pardessus
tout, c’est la mise en place d’un calen-
drier extrêmement précis qui nous permet
de garder notre position de leader. Voyez-
vous, ce qui compte le plus pour mainte-
nir à flot une activité saisonnière, c’est de
sans cesse maintenir la pression. Il nous
faut à tout moment être capable de solli-
citer l’esprit de fêtes chez nos clients.
Pour cela, nous développons régulière-
ment des partenariats avec des collabora-
teurs du monde entier. Je pense notam-
ment à notre collaborateur américain M.
Hall Oween, qui  a fait un travail formi-
dable ces cinq dernières années. Mrs
Sylvestre et Valentin, dans la partie
depuis déjà bien longtemps, continuent
de nous surprendre en affichant des résul-
tats extraordinaires, et ce en dépit de la
crise économique. Nous envisageons
également de développer le créneau du
premier mai  en accueillant parmi nous
Saint Vladimir (NDLR : D’après nos

recherches, M. Vladimir aurait déjà offi-
cié en Russie au début du siècle… Nous
n’en savons malheureusement pas plus).
De manière générale, tous nos collabora-
teurs sont investis du Saint Esprit De La
Fête et tentent de le faire partager du
mieux possible à tous nos clients.

Pour Finir, une question personnelle que
se posent tous nos lecteurs : Que faîtes
vous durant vos loisirs ?
PN: Vous savez, je ne me repose pas
beaucoup. Quand j’ai un peu de temps, le
week-end, je regarde la télévision. J’aime
beaucoup l’émission " Comment j’ai
gagné mon dernier million ! " On m’a
aussi proposé d’écrire ma biographie,
mais le titre proposé ne me plaisait pas.
L’éditeur voulait l’appeler " Le Père Noël
trie ses ordures " ou quelque chose
comme ça, je n’ai pas très bien compris
où il voulait en venir… 

Propos recueillis par Géraldine

Interview
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Nous sommes dans une uni-
versité dynamique qui a
réussi à se construire une

certaine légitimité en moins de 10
ans. Le récent article de l’Express
nous donnant " le prix du dyna-
misme " nous le rappelle. Mais
qu’en pensent les étudiants ?
Sommes nous satisfaits des diffé-
rentes dimensions de l’université ?
L’instantané de la situation pris
par l’ofipe (CF expresso n°1)
apporte un éclairage.

Quasi-plébiscite pour les
études

Les étudiants sont très
satisfaits des conditions de travail,
du rythme des examens, de la
cohérence de la formation et des
contacts avec les enseignants.
Idem pour la charge de travail.
Pour être bref, " le volet étude " de
l’université a réussi à construire
un équilibre entre la charge de tra-
vail personnel et celui vu en cours,
les désiratas des étudiants et les
capacités pédagogiques des ensei-
gnants. Evidemment, il n’y a pas
de raisons pour que cela se dégra-
de, surtout si chacun demeure
vigilant et innovateur. En
revanche, l’autre versant, l’infor-

matif et l’associatif est catastro-
phique.

Associations, informa-
tions, lieux de vie:
le triptyque du désastre

Laissons parler les chiffres : 42%
de mécontentement à propos des
lieux de vie proposés, 45 % d’étu-
diants insatisfaits de la vie asso-
ciative et 62 % de l’information
sur le fonctionnement de l’univer-
sité. Le bilan est sévère. Le
mécontentement est encore plus
élevé en Sciences Humaines et
Sociales : la localisation dans le
pôle du bois de l’étang, l’absence
de caferiat, l’absence de vie asso-
ciative sur cette zone lors de la
passation du questionnaire
explique peut-être en partie cela. 

Vers une reconquête 

Consolider les points forts
tout en réduisant les points faibles
tel est le challenge. Les évolutions
observées depuis mai dans le
renouveau politique avec la créa-
tion par des étudiants du  mouve-
ment de l’université (TNT) qui a
remporté une large adhésion des

suffrages en mai ainsi que le bour-
geonnement d’associations et de
clubs semblent être un début de
réponse. Citons notamment l’asso-
ciation des euh… (zut j’ai oublié
le nom) située au premier étage, en
face de la mutuelle des étudiants à
Lavoisier qui propose un véritable
café à 2 F, des barres chocolatées à
3 F ; le Ciné Club qui vous propo-
se chaque mercredi à 19 H une
projection gratuite à l’auditorium
Copernic, le club Salsa dont le
succès a été fulgurant, le journal
(expresso), le renouveau de l’asso-
ciation déclic et ses expositions
photos très séduisantes ou encore
tous en scène (théâtre et
musique)… et j’en oublie.
Cette année, il souffle comme un
vent nouveau. La reconquête ne
fait que commencer. N’hésitez pas
à participer ou à contacter ces
associations.
Tous en scène : bâtiment Lavoisier
au rez de chaussée à gauche (lors-
qu’on entre par le côté situé en
face du bois de l’étang).
L’asso des cafés et des gâteaux :
bâtiment Lavoisier, premier étage,
en face de la mutuelle des étu-
diants (lorsque l’on pénètre par
l’entrée située en face du bâtiment
Ader).
Déclic : AAAAAAAAAAAH j’ai
pas les coordonnées. Au prochain
numéro on refait le point ;o).
TNT, le mouvement local de l’uni-
versité : TNT@chroni.be.
BDAE : rez de chaussée du bâti-
ment Copernic (club salsa, soirées,
club jeux, Ciné Club…).

 J.B.

Evaluation des formations:
entre plébiscite et constat amer

Questionnaire unique pour l’ensemble des formations comportant 22
questions regroupées en 5 rubriques (jugement d’ensemble de la forma-
tion, information et communication dans la formation, contenu et qua-
lité de la formation, moyens matériels et conditions de travail, vie à
l’université).
Ce questionnaire d’évaluation des formations a obtenu 1726 réponses
réparties dans 42 formations.
Pour plus détails sur la méthodologie et les résultats : http://www.univ-
mlv.fr/ofipe/ rubrique évaluation des formations.
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Les trois gauches : Choisis ton camp camarade
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Ce numéro à été tiré à 3000 exemplaires

Le mot de la fin: 
Message personel :-)

Le deuxième numéro prend ainsi fin
sur ce texte d’adieu jusqu’au mois
prochain. Il est 3h41, j’ai un cours

de conversation anglaise dans pas si
longtemps, je dois tout relire et envoyer à
imprimer au petit matin. Tout cela pour
vous dire que je pense à tout le monde en
particulier chez les historiens et les socio-
logues et que je vous encourage vraiment
à m’envoyer une petit mot de temps en
temps par mail.

Deuxième numéro aux conso-
nances particulières, avec un refus radi-
cal du consensus mou et du dogmatisme.
L’iconoclasme a du bon parfois, mais

tentons de faire avancer les choses; les
bibliothèques, la démocratie étudiante, le
cadre de vie, la vie associative, les condi-
tions d’études sont autant de sujet sur les-
quels vous êtes en droits de demander des
comptes. Mais à trop attendre on finit
souvent par ne plus savoir ce pourquoi on
attend.

L’action politique est donc vita-
le pour chacun et à tous les niveau. On a
beau jeu de râler que rien n’est fait pour
nous, si on ne fait rien pour que cela soit
fait.

 Martin

Des goûts et des couleurs, discu-
tons. La droite a fait son temps et
les meetings sur musique techno

de Baladur, les poses nues de notre prési-
dent et le bus de campagne «Air Force
One» de Bayrou ne passionnent plus que
les hospices et les maisons de retraites. Il
ne nous reste plus que le fantastique
monde de nos amis «socialo-commu-
nistes» à explorer. La gauche : mais quel-
le gauche?

Il y a la gauche bourgeoise, au
ventre rond; la gauche des réceptions et
des petits fours, emplie d’une mondanité
molle qui tient plus de la cours royale
qu’à la lutte des classes. Le rouge devient
pâle et le rosé vire au champagne. Cette
gauche-caviar festoy avec le baron, et les
titres ministériels font office de blason.

Il y a aussi nos amis les verts
dont l’unité tient de la quadrature des
cercles où leur nouvelle tendance majori-
taire dépénaliste «fait tourner» au moins
les joints autant que les idées. Cette
gauche-pétard, aux apparences révolu-
tionnaires et rebelles, serait dans la lignée
de 68. Vraiment? Alors autant que la
gauche-caviar est l’héritière de 36, de
Trotsky et de Jaurès. 

Et il y a la gauche du peuple du
temps jadis. Du peuple sincère qui voit en
Robert Hue, ce gentil nain de jardin, le
nouveau leader de la révolution du prolé-
tariat. Le gros-rouge-qui-tâche du mar-
teau et de la faucille coulant dans les
veines de la base du parti communiste ne
monte pourtant pas à la tête de l’élite diri-
geante du polit bureau qui profite allègre-

ment des cotisations et de la représentati-
vité de cette bande d’ivrognes sénile. La
gauche-pinard vieillit et meurt avec sa
population; quelques derniers spécimens
traînent encore à la fête de l’huma, dans
les sections locales; c’est triste à voir. Le
slogan: «À Gennevilliers on voit du 51».
Véridique.

Les goûts et les couleurs de la
pensée unique laissent songeur et sont
indiscutablement ternes. Le premier tour
sera extrêmement difficile si on ne
cherche pas à récompenser le plus ridicu-
le; mais votez quand même.

 Martin
Martin@cnous.net
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On aura tout entendu. La bibliothèque, la grande, la belle
toute neuve à l’étage du bâtiment Rabelais fait l’unani-
mité. Pour l’instant. Cri d’alarme poussé par les biblio-

thécaires: les lampes au plafond sont trop hautes pour être chan-
gées manuellement, et il faudrait installer des échafaudages à
chaque panne pour pouvoir accéder aux luminaires en toute
sécurité.

Plus que jamais nous apprécierons les éclairages indi-
viduels sur chaque table quand l’obscurité gagnera la salle de
lecture et que nous ferons nos recherches dans les rayons à la
lampe de poche. L’image de l’étudiant rat de bibliothèque
reprendra du sens.

Une réaction post-conseil : «en Belgique quand on
veut insulter quelqu’un on le traite d’Architecte».

 La rédaction

Rumeur…


